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FRANCE ET ALLEMAGNE : 
OUVERTES AU VACCIN RUSSE

Spoutnik V, le vaccin russe contre 
le Covid-19, pourra être distribué 
en France s'il "correspond aux exi-
gences" scientifiques européennes, 
a déclaré le gouvernement français. 
L'Allemagne et l'Espagne ont expri-
mé la même position, tandis que la 
Russie, qui veut augmenter la pro-
duction de son vaccin à l'étranger, 
a contacté le laboratoire allemand 
IDT pour le produire en Europe.

VARIANTS : RECHERCHE D'UN 
VACCIN
Le laboratoire pharmaceutique 
britannique GSK et son concur-
rent allemand CureVac s'unissent 
pour mettre au point un vaccin à 
ARN messager contre les nou-
veaux variants du coronavirus, 
avec l'espoir d'être prêts pour 2 022.

ASTRAZENECA : AUX MOINS DE 
65 ANS
La décision de réserver le vaccin 
d'AstraZeneca aux moins de 65 ans 
faute de données suffisantes sur 
son efficacité pour les plus âgés, 
s'est étendue hier en Europe, au 
Danemark et à la Norvège. Les deux 
royaumes nordiques ont adopté 
ainsi la même ligne que l'Allemagne, 
la France, la Suède et la Belgique 
tandis que la Suisse a demandé au 
laboratoire britannique des don-
nées supplémentaires avant d'au-
toriser le vaccin sur son territoire.

VACCINS : DEMANDE NORD-CO-
RÉENNE
La Corée du Nord a fait une de-
mande pour recevoir près de 
deux millions de doses de vaccins 
contre le Covid-19, selon l'Alliance 
du vaccin (Gavi), alors que ce pays 
isolé affirme être exempt du virus.

ISRAËL : DOUTES SUR L'IMMU-
NITÉ COLLECTIVE
La campagne de vaccination en 
Israël, très en avance sur le reste 
du monde, montre que le vaccin 
réduit de manière significative 
le risque d'être contaminé par le 
Covid mais ne permet pas de ti-
rer de conclusions sur l'immuni-
té collective, selon des experts.
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LE Gabon a enregistré 
au cours des 72 der-
nières heures, deux dé-

cès liés au Covid-19. Ce qui 
porte désormais le nombre 
total de morts enregistrés à 70 
sur 11 129 cas testés positifs 
(2,5 %) notifiés depuis le début 
de la maladie dans le pays, le 
12 mars 2020.
Selon les dernières informa-
tions sanitaires publiées par 
le Comité de pilotage (Copil) 
du plan de veille et de riposte 
contre le coronavirus, 177 
nouveaux cas ont été déclarés 
dans notre pays. Ils sont ré-
partis dans quatre provinces : 
Estuaire, Ogooué-Maritime, 
Moyen-Ogooué et  Haut-
Ogooué. La ville de Libreville a 
enregistré à elle seule 147 nou-
velles contaminations sur 5 488 
prélèvements effectués dans 
la capitale. Suivent ensuite les 
provinces de l'Ogooué-Mari-
time (27 nouveaux cas positifs), 
Moyen-Ogooué (2 nouveaux 
cas positifs) et le Haut-Ogooué 
(une nouvelle contamination).
C e s  d on n é e s  s a n i t a i re s 
montrent une légère diminu-
tion des cas d'infection. 177 
nouvelles contaminations si-
gnalées au mercredi 3 février 
contre 219 cas déclarés le 
29 janvier. Ce taux de conta-
mination demeure toujours 
important comparé à ceux des 
quatre derniers mois où l'on as-
sistait à une forte régression de 
la maladie chez nous. Si l'inob-
servation stricte des mesures de 
protection est en partie respon-
sable de la flambée épidémique 
actuelle, on craint que la mala-
die se propage davantage si les 
populations ne reprennent pas 
réellement conscience de son 
existence.
On peut toutefois se réjouir du 
nombre de cas de guérison qui 
ne cesse d'augmenter. C'est la 
preuve de l'efficacité de la prise 
en charge des patients atteints 
de Covid-19 dans notre pays. 
On note en effet, 10 560 guéris 
(soit 96,9 %) en tout dont 141 
les 72 dernières heures.

Gabon : deux décès et 
141 guéris

Prissilia M. MOUITY
Libreville/Gabon

DEPUIS le début de la 
nouvelle année, il flotte 
dans l'air un étrange 

sentiment : la lutte contre le coro-
navirus au Gabon semble se désa-
gréger tout doucement, perdre de 
sa consistance au fur et à mesure 
que les semaines passent.
 En effet, en décembre 2020, la si-
tuation était encore sous contrôle. 
Le Copil avait enregistré, à ce 
moment-là, moins de 400 cas. 
Avant de déclarer, surpris, que 
plus de 1 000 cas avaient été ré-
pertoriés en janvier. Que s'est-il 
passé pour qu'on entre dans un 
cycle de flambée épidémique 
tant redouté ? Mauvaise com-
munication et mauvais signaux 
du gouvernement, lassitude des 
gens ? Il y a un peu de tout cela 
dans le tableau actuel.
Si la population est un ensemble 
qui est difficile à gérer, il faut bien 
admettre que certaines actions 
du gouvernement ont un peu 
brouillé sa propre communi-
cation. On se souvient de ces 
images d'églises, dépassant le 
nombre de personnes autorisées 
par culte (soit 30) et sur lesquelles 
on a vu notamment le ministre 
de la Santé, qui fustige pourtant 
ce type de rassemblements, qui 

ont déplu à l'opinion.
On ne peut que relever la ca-
cophonie, au début de février, 
entre les ministres de la Défense 
nationale et de l'Intérieur au sujet 
de la fermeture des frontières 
terrestres. On ne peut pas passer 
à côté de l'étonnement de nom-
breux Gabonais quant au main-
tien des vols internationaux que 
beaucoup considèrent comme 
de potentiels moyens de conta-
mination. N'est-ce pas par voie 
aérienne que nous est arrivé le 
tout premier cas Covid-19 ? Et le 
retard de la publication du plan 
de vaccination lié au coronavirus 
ne fait qu'ajouter à la confusion 
générale.
De leur côté, les populations ac-
ceptent de plus en plus mal les 

restrictions imposées au nom 
de la lutte contre le Covid-19. Ils 
ont encore en travers de la gorge 
les conséquences financières et 
sociales du dernier confinement 
et pestent contre le retour du 
couvre-feu dès 20 heures.
En somme, la stratégie du gou-
vernement, basée sur le prin-
cipe de précaution, ne séduit 
plus. Face à une population qui 
semble moins impliquée, pour 
des raisons diverses, le gouver-
nement a décidé de frapper au 
porte-monnaie et de faire res-
pecter ses mesures par les forces 
de l'ordre. Avec certaines dérives 
observées ici et là.
Il reste à savoir si cette décision 
va donner les résultats escomp-
tés…

Comme une cassure dans la lutte !
Serge A. MOUSSADJI

Libreville/Gabon
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La communication du gouvernement semble inaudible ces 
derniers temps.
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